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Croatie - Krajina

La quadrature du cercle
Par Ljubomir Matic

L'hebdomadaire croate ä

large public, Globus, a
publie au debut de cette
annee les resultats d'une
enquete axee sur la question:
«Quels sont les aspects qui
caracterisent le mieux les
deficiences des Serbes en
tant que peuple?» Les
reponses sont accablantes!

Le 17,8% d'entre elles
taxe les Serbes de «pri-
mitifs», de «fourbes», de
«pervers»; le 15,5% de
«menteurs», 11,2% de
«cruels», 4,7% de «sans
instruction», 4,3% de «sots»,
4% de «paresseux». Dans
le 1,8% d'entre elles, on les
juge «physiquement laids».
Seuls le 0,2% ne leur attribue

aucun signe particulier.
Le 49,6% des personnes

interrogees reprouve
les mariages entre Croates
et Serbes, le 46,7% considere

les Serbes comme
«les ennemis N° 1 du peuple

croate» et le 40,8% ne
leur pardonnera jamais les
recents evenements, tandis
que le 29% pense qu'il faudra

bien une decennie pour
y parvenir. Et le Journal de
conclure que les Serbes en
Croatie risquent de devenir
des «citoyens de deuxieme
zone», ce qui est contraire
aux principes fondamentaux

de la demoeratie qui
pröne l'egalite de tous les
citoyens. Une teile attitude
est egalement un obstacle
ä l'integration de la Croatie

dans les institutions
politiques et culturelles
europeennes.

Juste apres la decision
du president Tudjman de
resilier le mandat de la
FORPRONU en Croatie, Globus

livre une nouvelle
enquete qui revele que le
65,6% des personnes
sondees soutient cette mesure,
meme si, pour 55,7% d'entre

elles, une teile mesure
«devait signifier la reprise
des hostilites en Croatie».
48,1% pensent que la guerre

s'avere inevitable et 55,8%
approuvent une action
armee contre les Serbes.

Les questions et les
reponses devoilent le climat
qui regne en Croatie, le re-
gain de bellicisme anti-ser-
be et la volonte de soumet-
tre par la force la «Republique

serbe de Krajina». A
l'occasion d'une reception
de Nouvel-An organisee
pour les dirigeants de
l'armee, le president Tudjman
a releve «la maturite des
forces armees croates pour
l'execution de täches qui,
vu les circonstances,
peuvent s'imposer ä elles sous
une forme ou une autre.»

Les donnees relatives aux
armees croate et serbe de
Krajina qui suivent sont
reprises textuellement de la

presse belgradoise et croate.
Bien que l'on puisse

presumer que des sources
militaires de la partie
adverse aient ete utilisees, les
donnees sont sans doute ni

completes, ni exactes,
politique oblige. La partie Serbe

tend ä gonfler la
puissance de l'armee croate
afin de se poser, devant la

communaute internationale,
en victime d'un ennemi

puissant, alors que la partie

croate s'attache ä mini-
miser les forces serbes afin
de persuader l'opinion
nationale qu'elle n'en ferait
qu'une bouchee dans un
conflit. En depit de ces im-
precisions, ces renseignements

donnent une idee du
rapport des forces et de ce
qu'il faudrait attendre si

une guerre se declenchait.
Les types et denominations
des armements correspondent

aux designations croate
et serbe.

Les moyens
de l'armee croate

Selon des estimations
parues dans la presse de
Belgrade, l'armee croate
compte 103 000 combattants,

mais, gräce ä la Loi
de defense de la Republique,

eile peut encore lever
pres de 150000 hommes.
Elle dispose de quelque
270 chars d'assaut, 1200

pieces d'artillerie et 400

transports de troupe blin-
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des. A l'exception de 27 M-
84\ la majorite des chars
est vetuste (M-55 et M-72).
Les Croates disposent-ils
vraiment de 40 Leopard
allemands? Cette informa-
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tion s'est averee inverifia-
ble jusqu'ä maintenant.

quatre de 203 millimetres,
12 lance-fusees multiples
herites de la produetion
yougoslave et quelques
RAK-12 fabriques en Croatie

et equipes chacun de 40
projectiles de 122 millimetres.

Pour le combat
antichar, on denombre 147
systemes de roquettes Ma-
lyoutka et un certain nombre

de Fagof 9K11. II semble

que la Croatie ait achete
en Ukraine des missiles sol-
sol du type Luna et un
Systeme antimissile S-300.

A l'OSCE, la Croatie a
declare 12 avions de combat
Mig-21, ce qui n'empeche
pas Vecernje Novosti de
Belgrade d'avancer un chiffre

depassant 40 avions,
principalement de fabrication

russe, non declares
puisque la Croatie les a

achetes illegalement ä cause
de l'embargo sur les

exportations de materiel
militaire vers les ex-republi-
ques yougoslaves. L'aviation

croate possede aussi
40 helicopteres de combat.
La defense antiaerienne
utilise des systemes Strela-1,
Strela-2M, Strela-10 et Igla;
eile serait egalement dotee
de Dvina, de Neva et de
KUB.

Les soldats sont equipes
de diverses armes automa-
tiques, Kalachnikov, Sar-80,
M-16, Hökler et Koch
allemands, Uzi israeliens et Ero
fabriques en Croatie.

L'artillerie croate possede
des pieces pouvant aller
jusqu'ä 155 millimetres et

'La Croatie a relance les chaines de produetion du T-72, pour en doter sa propre armee. II s'agit de la
version modernisee du M-84, mise au point par l'industrie de I'ex-Yougoslavie ä partir du blinde russe par l'ad-
jonetion d'equipements occidentaux. Les M 84 yougoslaves etaient les seuls equipes d'un viseur jour/nuit
integre, couple ä un calculateur digital. Les Croates, qui ont reactive l'usine Durodakovic de Slavonski Brod,
auraient acquis les equipements de visee dans des pays occidentaux, peut-etre ä travers la Slovenie (d'apres

TTU, N" 83. 22 fevrier 1995).
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L'elite de l'armee croate
est constituee par 7 brigades

de gardes (15000
hommes), et par 3 brigades de
soldats de metier, 7000
hommes, sous le commandement

direct du ministere
de la Defense. Chacune
d'entre elles comprend un
bataillon blinde-mecanise.

Les moyens
de l'armee serbe
de Krajina

Alors qu'ä Belgrade on
met en evidence le potentiel

des forces armees croates,

la presse de Zagreb
n'est pas en retard: les Serbes

de la Krajina peuvent
lever 32 000 hommes,
repartis en 20 brigades de
1000 ä 1500 combattants,
dotees chacune d'une
batterie equipee de pieces
dont les calibres ne depas-
sent pas 100 millimetres.

Les Serbes ont 120 chars
de combat, en majorite des
T-55, mais ils alignent quelques

T-34, ces «veterans»
sovietiques de la Seconde
Guerre mondiale. Les
modernes T-84 ne representent

guere que le materiel
d'un bataillon. Le nombre
des unites de missiles, vu
leur extreme mobilite, n'a
pu etre determine; elles
disposent de systemes sol-
sol de grande portee de
type Luna et Orkan.

L'aviation serbe n'aligne
qu'une escadrille de combat

mixte, avec des
chasseurs Jastreb et Orao de
fabrication yougoslave, ainsi
qu'un certain nombre d'he-
licopteres Gazela et Gama.
Des missiles Strela 2M
assurent la defense antiae¬

rienne; la presence de
systemes Dvina n'a pas ete
constatee, bien que les Serbes

affirment en posseder.

Quels plans
d'operations?

Le commandement croate
laisse entendre que

l'attaque de la Krajina pourrait
se derouler de deux fa-
cons. Les forces croates se
limiteraient ä des Operations

de faible envergure,
evitant des engagements
massifs qui conduiraient
ä une guerre totale. Les
adeptes de cette Strategie
pensent epuiser progressivement

les milices serbes
pour les forcer ä la reddition.

Un conflit restreint
serait «plus acceptable» au
niveau international; il cons-
tituerait donc politiquement

la Solution plus avan-
tageuse.

Un echec pourrait
toujours etre rattrape par une
offensive generale que les
partisans de l'autre Solution

desirent declencher
immediatement. Selon eux,
les attaques contre les
poches locales n'ont pas
apporte des resultats tangi-
bles. L'armee croate s'est
ainsi appropriee quelques
zones peripheriques
contrölees jusque-lä par les
Serbes: Maslenica (le pont
sur un bras de mer) et le
plateau de Miljakovac sur
le Mont Velebit, assurant
une liaison continentale le
long du littoral (Maslenica)
et un meilleur contröle de
l'arriere-pays (Velebit). En
revanche, les positions serbes

n'en ont pas ete
vraiment modifiees, alors que

les actions croates avaient
suscite la reprobation
internationale; elles avaient
donc du etre stoppees. II

faudrait donc lancer une
Operation d'envergure
capable d'infliger une defaite
irremediable aux Serbes et
de mettre l'opinion internationale

devant le fait
accompli. Le chef d'etat major

croate, le general Janko
Bobetko, le suggerait lors
d'une recente Conference
de presse ä Zagreb: «II ne
faudra pas s'etonner si la
Croatie recourt ä une solu-
tion-eclair».

Une teile Operation sup-
poserait la coUaboration
des forces croates et mu-
sulmanes de Bosnie-Herzegovine,

qui empecheraient,
dans la Krajina de Knin,
l'intervention des forces
serbes de Bosnie-Herzegovine,

de la Serbie et du
Montenegro, qui
pourraient accourir. Vu la degra-
dation de la Föderation
croato-musulmane, les forces

musulmanes ne
semblent pas pretes ä faire
cause commune avec
Zagreb; les forces croates
d'Hercegbosna refusent de
coUaborer avec l'armee
musulmane contre les Serbes

bosniaques!

Le nationalisme
croate

Le commandement serbe
de Krajina est conscient de
son inferiorite. C'est pourquoi,

l'ete passe dejä, dans
l'hypothese d'une offensive

du genre preconise par
le general Bobetko, il avait
menace de riposter par des
tirs massifs d'artillerie et
de missiles sur les villes
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croates, Zagreb y compris.
Soutenant les forces
armees, la population dans
son ensemble opposerait
aux troupes croates une
resistance desesperee, ce qui,
compte tenu du relief kars-
tique, provoquerait une he-
catombe de part et d'autre.

La Croatie remporterait
une victoire ä la Pyrrhus et
subirait un desastre d'autant

plus etendu que le
bilan des pertes humaines et
des destructions est dejä
lourd et que le pays mettra
longtemps ä se retablir. Les
elites politiques croates le
savent, mais elles battent
toutes le tambour, quelle
que soit leur tendance
(HDZ, Hrvatska demokrats-
ka zajednica, Parti croate
democratique au pouvoir
et l'opposition).

II est incontestable que
le nationalisme s'aggrave
dans les rangs de l'opposition,

mais son insistance ä

regier les comptes definitivement

avec les Serbes de
la Krajina, c'est surtout une
pierre dans le jardin de
Monsieur Tudjman, car
c'est sa politique qui a
provoque le soulevement des
Serbes de Croatie. Ses
premiers Slogans electoraux
promettaient aux Croates
«l'emancipation nationale
et la liberation du joug
grand-serbe» dont il de-
noncait - sans aucun
fondement - l'emprise dejä du
temps de Tito. Des son
election en avril 1990, Tudjman

a preterite les Serbes
dans les services de l'Etat
et les hautes fonctions
economiques, dans les ac¬

tivites culturelles serbes,
dans l'enseignement des
ecoles mixtes serbes et
croates...

Se sentant l'oblige de l'e-
migration croate extremis-
te, qui financait sa campagne,

il a sonne le reveil de
l'ideologie oustacha d'Ante
Pavelic, marionnette d'Hitler

et de Mussolini, et de
son «Etat independant
croate». Celui-ci, durant la
seule periode de son
existence, la Seconde Guerre
mondiale, avait fait perir
plus de 700 000 Serbes2. La
Croatie de Tudjman, au lieu
d'etre un Etat de citoyens
egaux ä tous egards, pre-
sentait des caracteristiques
segregationnistes, avant
meme son divorce d'avec
la Yougoslavie. Comme
moyens d'atteindre ses
objectifs, Tudjman voyait la
secession et la Constitution
d'un Etat independant. La

repression contre les Serbes

devait les empecher de
s'y opposer.

On peut se perdre en
conjectures ä propos du
comportement des Serbes
face ä l'emancipation d'une
Croatie qui eüt suivi la voie
de la demoeratie et de
l'egalite civique. Certains
indices donnent ä penser
qu'ils l'auraient acceptee.
Vu la Situation, se souve-
nant des crimes oustachis,
ils ont rendu ä Tudjman la
monnaie de sa piece. La
violence s'est transformee
en une insurrection armee
aecompagnee de la procla-
mation d'une «Republique
serbe independante» ä l'in¬

terieur des frontieres de la
Croatie.

Tudjman semble maintenant

envisager un aecord
raisonnable avec les Serbes

pour se tirer du mauvais

pas oü l'a mis sa propre

politique. II sait s'etre
trop avance devant ses
electeurs en annoncant un
«Etat national pur». Sa
«Croatie aux Croates» est
une chimere; le nationalisme

l'a entraine vers un na-
tional-fascisme auquel il

n'aspirait guere. Et,
surtout, un nouvel affronte-
ment avec les Serbes ne lui
apporterait rien qu'il n'ait
dejä. II ne pourrait qu'y perdre

et devrait supporter
des retombees internationales.

L'opposition, qui «ferrail-
le» avec Tudjman, reste sur
la touche, mais n'etant pas
au pouvoir, eile ne peut
qu'y gagner. Elle ne porte
pas la responsabilite de la
politique croate, eile n'a
pas ä se preoccuper de
l'opinion ä l'etranger. Sa devise

semble etre «Le pire est
le mieux»: plus Tudjman
s'empetre, plus les chances
de changement s'aecrois-
sent. Elle reclame une
action energique contre les
Serbes, pour ternir l'aura
de Tudjman aupres de l'e-
lectorat, car eile peut le
traiter de pleutre depourvu
de patriotisme, le gener
dans sa recherche d'un
compromis.

Les faueons de son parti
et du commandement de
l'armee, tenants de l'ideologie

oustacha et du totali-

" en avait ete question dans un precedent article: «Bosnie-Herzegovine, funeste lecon de la guerre», RMS.
mai 1994.
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tarisme, auxquels Tudjman
a inconsiderement menage
un creneau, le poussent
aussi ä la guerre. II y a

encore les profiteurs qui veulent

faire durer le conflit.
Enfin, ä l'arriere-scene, la

masse amorphe d'une
population qui, au depart,
n'etait pas acquise ä la
politique du president, mais
qui est conditionnee par la
propagande officielle. Les
pertes et les privations sont
dues aux Serbes et ä ceux
qui n'ont pas vote pour
Tudjman (en 1990, un peu
plus du 40% de l'electorat
l'avait fait)! II y a eu evolution

dans l'opinion croate:
on en appelle ä la vengean-
ce, on veut chätier les Ser¬

bes, artisans
malheurs.

de tous les

Face au conflit opposant
Moscou aux Tchechenes,
Zagreb condamne Eltsine
sans voir la similitude du
probleme et sape implicite-
ment ses propres
positions. Tudjman pose donc
le pied sur une peau de ba-
nane des qu'il recherche
une entente avec les Serbes

et il ne peut guere
accepter des concessions
veritables. Les dirigeants serbes

de la Krajina rencon-
trent de semblables ecueils.
Ils ont aussi promis ä la
legere un «Etat serbe
independant» et l'union avec la
Serbie, puis de tous les
Serbes. Comment alors

avouer ä ce meme peuple
qu'il n'en sera rien, qu'il ne
constituera qu'une entite
autonome dans le cadre de
la Croatie? Du bon sens et
de la bonne volonte, cöte
croate, l'aurait peut-etre
permis en 1990, puisque
les Serbes auraient pu se
contenter d'une autonomie
culturelle...

Aujourd'hui, l'autonomie
qui leur serait concede
n'est pas definie. L'ambassadeur

des Etats-Unis en
Croatie, Peter Galbrait, estime

que les droits des Serbes

devraient etre extensifs
lä oü ils representent la

majorite, jusqu'ä y compris
une monnaie propre. La

Serbes, Croates et Bosniaques: les forces en presence
La presse croate etablit ainsi le decompte des forces er effectifs et en equipements, ce qu situe un rapport de

1,8 ä 1 en faveur du bloc serbe, c ontre le bloc croato-bosniaque. II s'agit plus d une indication de climat qu'une
image exacte de la realite, notamment en ce c ui concerne la quantite et surtout l'etat des equ pements, fc rcement
tres inegal.

Armee Serbes Serbes Total des Armee Croates Armee Total
serbe de Bosnie de Croatie Serbes croate de Bosnie bosniaque C+ B

Armee de Terre 171000 96 000 34 400 301 400 100 500 34 300 188 000 322 800

Chars 2 800 450 200 3 450 180 40 60 280

VTT blindes 1300 260 140 1700 90 30 40 160

Canons artillerie 4 500 1800 600 6 900 1400 260 500 2 160

LRM 200 70 40 310 70 25 50 145

Canons antichars 2 200 600 230 3 030 200 35 80 315

Missiles antichars 480 200 70 750 80 25 40 145

Art antiaerienne 3 400 900 380 4 680 600 160 270 1030
Missiles antiaenens 2 100 400 300 2 800 300 70 120 490

Armes automatiques 1 700 000 250 000 50 000 2 000 000 300 000 40 000 200 000 540 000

Armee de l'air 16 000 4 000 600 20 600 5 500 700 2 000 8 200

Avions de combat 410 42 17 509 25 5 10 40

Helicopteres 140 30 10 180 6 4 8 18

Autres aeronefs 70 15 10 95 30 6 10 46

Armes AA 600 150 100 850 190 30 50 270

Marine 18 000 18 000 4 000 4 000

Unites de surface 45 45 6 6

Sous-marins diesel 5 5

Effectifs totaux 195 000 100 000 35 000 330 000 110000 35 000 190 000 335 000

Effectifs mobilisables 1 500 000 170 000 65 000 1 735 000 350 000 65 000 240 000 655 000

D'apres TTU, N° 85, 8 mars 1995.
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L'eternel probleme: violence en Macedoine... en 1893

En 1893, une «Organisation revolutionnaire interieure de la Macedoine» est creee.
L'action des comites revolutionnaires s'exacerbe: massacres de villages, attaques de
trains, incendies de mosquees et d'eglises. En 1902-1903, l'organisation declenche une
veritable insurrection autour de la ville Monastir. Le conflit subsistera jusqu'aux
guerres balkaniques. L'Autriche-Hongrie et la Russie s'entendent, en 1897, ä Saint-Pe-
tersbourg puis en 1903 ä Mürzsteg, pour maintenir le statu quo - c'est-ä-dire la
souverainete de plus en plus precaire de l'Empire ottoman. A Mürzsteg, Francois-Joseph et
Nicolas II etablissent un programme de reformes pour la Macedoine, et decident la
creation d'une gendarmerie internationale. Une force composee de Russes, d'Autri-
chiens, de Francais, d'ltaliens et d'Anglais est chargee de maintenir l'ordre aux cötes
de l'armee Ottomane. Abdul-Hamid maintient une fiction de souverainete Ottomane -
dans la violence et sous l'ingerence de plus en plus marquee des Puissances. Une in-
gerence que repoussent les jeunes cadres de l'armee Ottomane et les membres de la
classe moyenne musulmane avides de moderniser l'Empire: la Macedoine sera, avec
le comite «Union et Progres» de Salonique, le terreau du mouvement Jeune-Turc.»
Charles Zorgbibe: Histoire des relations internationales. 1871-1918. Paris, Hachette,
1994, pp. 88-89.

Croatie a renonce au dinar
de l'ere yougoslave pour
en revenir ä la kuna en
usage sous Pa-velic, de-
clenchant les critiques des
representants etrangers ä

Zagreb: Tudjman s'etait-il
vraiment distancie de
l'epoque oustacha? On pres-
sentait l'immanquable irri-
tation, non seulement des
Serbes, mais de tout Croate

antifasciste...

Face aux partisans d'une
large autonomie, le pouvoir

croate s'enlise dans un
flou qui laisse supposer le
rejet d'une teile Solution,
sans que soient ebauchees
d'autres propositions. Cette

tactique relativise la
promesse de ne pas tolerer de
revanchisme croate envers
les Serbes. S'il a proclame
que seuls les criminels de
guerre serbes seraient
juges, il n'a determine ni les
criteres d'evaluation, ni
l'autorite chargee de la mise

en accusation, se lais¬

sant ainsi les mains libres
pour agir ä son gre. Le chä-
timent des Croates coupa-
bles, eux aussi, de tels
crimes n'a jamais ete evoque.
Voilä qui diminue encore
l'etroite marge de negociation

de la partie serbe!

Les deux parties se trouvent

donc dans une impasse
dont elles ne peuvent

sortir seules. II ne faut
compter sur l'influence, ni
de la Serbie, ni du Montenegro:

les evenements de
Bosnie-Herzegovine, le
refus de Karadzic de signer le
plan du groupe de contact
montrent que le contröle
de la Situation a echappe ä

Belgrade, oü l'on est
surtout soucieux de regier ses
propres problemes. II ne
reste donc que l'aide
internationale, sous la forme de
pressions bien dosee sur
les deux parties. II s'agirait
de les acculer ä un compro-

tion envisagee par
l'ambassadeur Galbrait.

mis, grosso modo la solu

Zagreb veut ä tout prix reintegrer la Krajina, mais pas en faisant des
en respectant leur integrite ethnique.

Si l'Europe et le monde
veulent vraiment que la

guerre cesse et que la
Croatie reste dans ses
frontieres reconnues, les
gouvernements doivent amener

Zagreb3 ä accepter une
reintegration de la Krajina
serbe, ä renoncer ä l'apartheid,

ä mettre sur pied des
structures etatiques
democratiques et une veritable
egalite civique, ä faire cesser

sa propagande anti-ser-
be et les tracasseries
auxquelles les Serbes sont
soumis dans les regions
sous administration croate.
Fermer les yeux devant la

politique de Tudjman
revient ä favoriser de
nouvelles effusions de sang,
comme l'avaient fait les
manceuvres des Etats etrangers

lors de la desintegra-
tion de la Yougoslavie.

L. M.

Serbes des citoyens ä part entiere et
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